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Rapport d’évaluation 
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1  Introduction 

Historique et localisation géographique de l’unité :  

Le Centre de Recherche sur les Pouvoirs Locaux dans la Caraïbe (CRPLC) a été créé en 1982. Son association au 

CNRS date de 1988. La période de sa création a coïncidé avec la transformation du Centre Universitaire Antilles 

Guyane en une université de plein exercice, l’Université des Antilles et de la Guyane (UAG). L’objectif de départ était 

double : d’une part, favoriser une meilleure connaissance des sociétés ultra-marines au travers de l’exemple des 

Antilles et de la Guyane, plus particulièrement au travers de l’étude de leurs évolutions institutionnelles, et, d’autre 

part, permettre un meilleur développement de la recherche en sciences humaines et sociales au sein de l’UAG. 

S’il y a donc eu, dès l’origine, une expertise sur les pouvoirs locaux ultra-marins, très vite, les évolutions de 

l’Union européenne ont conduit, au regard de ses conséquences sur l’outre-mer, à en faire un objet spécifique de 

recherche. De plus, l’arrivée au début des années 1990, de chercheurs rattachés au CNRS, spécialistes de la région, a 

amené cette équipe à s’ouvrir plus clairement aux sociétés de la Caraïbe, à produire des analyses transdisciplinaires 

(droit, science politique, sociologie, anthropologie, histoire, géographie). Le CRPLC mène actuellement ses 

recherches avec tout à la fois un ancrage dans la dimension historique,  ses conséquences sur des sociétés naguère 

fondées sur l’esclavage et l’appréhension des enjeux contemporains constitués par les espaces politico-institutionnels, 

les dynamiques de construction régionale, les rapports avec l’extérieur, l’Union européenne notamment. 

Les thèmes étudiés par le CRPLC impliquent une présence dans les trois départements d’outre-mer des Antilles 

et de la Guyane. Le Centre est donc implanté sur les trois pôles de l’Université des Antilles et de la Guyane,  sur le 

campus de Fouillole  à la Guadeloupe, sur le campus Trou-Biran en Guyane, sur le campus de Schoelcher à la 

Martinique. 

Équipe de direction :  

L’équipe de direction comprend actuellement un directeur (M. Justin DANIEL), deux directeurs adjoints, un pour 

le pôle Guadeloupe (M. Fred RENO) et un autre pour le pôle Martinique (M. Alain LAGUERRE) ainsi qu’un conseil de 

laboratoire et une équipe de direction scientifique. La recherche est structurée en trois axes : 

- Axe 1. Gouvernance, démocratie et développement dans les Etats et les territoires de la Caraïbe 

(responsables : M. Emmanuel JOS, M. Didier DESTOUCHES)  

- Axe 2.  Institutions internationales et communautaires de l’Europe, de la Caraïbe et des Amériques : 

approches comparatives (responsables : Mme Danielle PERROT, Mme Karine GALY, M. Eric NABAJOTH) 

- Axe 3. Régimes de pouvoir et constructions identitaires dans l’espace caraïbe : perspectives historiques et 

contemporaines (Mme Myriam COTTIAS, Mme Isabelle DUBOST).  

Le projet de l’unité prévoit de réorganiser la recherche autour de deux axes, d’une part l’axe Gouvernance, 

développement et relations internationales de l’espace caraïbe-Amériques (GDRIECA), d’autre part l’axe Frontières 

dans la Caraïbe, appartenances, esclavage(s), genre (FdC).  

Nomenclature AERES 

SHS2_1Droit 
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Effectifs de l’unité 

 

Effectifs de l’unité 
Nombre au 
30/06/2013 

Nombre au 
01/01/2015 

N1 : Enseignants-chercheurs titulaires et assimilés 36 34 

N2 : Chercheurs des EPST ou EPIC titulaires et assimilés 4 4 

N3 : Autres personnels titulaires (n’ayant pas d’obligation de recherche) 3 3 

N4 : Autres enseignants-chercheurs (PREM, ECC, etc.)  2 

N5 : Autres chercheurs des EPST ou EPIC 
(DREM, Post-doctorants, visiteurs etc.) 

  

N6 : Autres personnels contractuels 
(n’ayant pas d’obligation de recherche) 

1 1 

TOTAL N1 à N6 44 44 

 

Effectifs de l’unité 
Nombre au 

30/06/2013 

Nombre au 

01/01/2015 

Doctorants 38  

Thèses soutenues 
20 
 

 

Post-doctorants ayant passé au moins 12 mois dans l’unité    

Nombre d’HDR soutenues 3  

Personnes habilitées à diriger des recherches ou assimilées 11 11 
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2  Appréciation sur l’unité 

Avis global sur l’unité 

La caractéristique première et la plus évidente de cette unité est sa pluridisciplinarité. Le CRLPC associe en 

effet juristes, politistes, sociologues, anthropologues, historiens et, visiblement les enseignants-chercheurs et 

chercheurs de cette unité ont appris à travailler ensemble malgré les handicaps que pourrait constituer sa  dispersion 

sur les trois sites des Antilles et de la Guyane. 

Si l’on peut regretter une production scientifique par trop inégale (inégalité entre les différents axes, certains 

étant moins productifs que d’autres, mais aussi au sein des différents axes), il faut en revanche souligner le très bon 

niveau d’organisation et de pilotage du CRLPC autour d’une dynamique équipe de direction. Cela contribue sans doute 

à la forte visibilité de ce laboratoire, tant en termes d’insertion dans des réseaux nationaux et internationaux, de 

partenariats académiques qu’en terme de notoriété au sein du tissu socio-culturel local. 

Il convient aussi de noter de réels efforts pour la formation à la recherche des doctorants. Enfin, concernant le 

projet, une vision lucide des inégalités entre axes conduit à prévoir le regroupement de deux d’entre eux ce qui 

devrait éviter une dispersion trop grande des initiatives. Ce qui n’exclut pas toutefois l’émergence d’interrogations 

liées à la prise d’indépendance du pôle guyanais. 

Points forts et possibilités liées au contexte 

- des projets originaux et un dynamisme conceptuel ; 

- une bonne insertion dans les réseaux nationaux et internationaux ; 

- une grande visibilité auprès du tissu social et culturel local ; 

- l’animation soutenue d’une unité bien structurée ; 

- de bons efforts de suivi des doctorants ; 

- une reconfiguration bienvenue des axes 1 et 2 qui doivent fusionner. 

Points faibles et risques liés au contexte 

- un décalage manifeste entre les projets et les réalisations qui s’explique par le fait qu’une partie 

importante des publications est assurée par un nombre relativement restreint de membres du CRPLC ; 

- des publications essentiellement en français, ce qui peut s’avérer pénalisant à terme dans l’espace 

caraïbe ; 

- un pilotage surtout centré sur le pôle martiniquais ; 

- des incertitudes liées à la création assez soudaine d’une université propre à la Guyane. 

Recommandations 

Un effort doit être entrepris pour accroître le nombre des publications, si possible dans des revues à comité de 

lecture (du moins pour les axes 1 et 2). Il s’avère nécessaire également, pour nourrir le projet ambitieux sur l’espace 

caraïbe, d’investir les publications en langue anglaise, espagnole et portugaise.  

Il serait souhaitable que la volonté, au demeurant louable, de développer encore davantage les liens avec les 

universités du voisinage caraïbe ne s’effectue pas au détriment de ceux tissés avec les universités métropolitaines qui 

partagent certaines des préoccupations du CRLPC. 
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3  Appréciations détaillées 

Appréciation sur la production et la qualité scientifiques 

Au cours de la période de référence, l’UMR a publié douze ouvrages, 34 articles dans des revues à comité de 

lecture, 17 contributions à des ouvrages de recherche, 42 contributions à des ouvrages de synthèse, 2 comptes rendus 

d’ouvrages. Les travaux publiés sont de qualité. Il existe toutefois un contraste entre la dimension du projet, lequel 

est séduisant et ambitieux (axes de recherche fédérateurs en lien avec les préoccupations de l’université Antilles-

Guyane ; priorité méthodologique donnée au comparatisme intra-caribéen en évitant le piège des juxtapositions de 

monographies ; originalité de certaines thématiques, ainsi sur les régimes de pouvoirs et constructions identitaires 

dans l’espace caraïbe) et celle des réalisations, quelque peu en-deça. Ce contraste tient sans doute à ce que la 

majeure partie des publications est fournie par un petit nombre de membres du CRPLC. Cette constatation peut être 

faite pour tous les axes même si le phénomène est encore plus manifeste pour l’axe n°2. Il a pu être remarqué aussi 

que la place de recueils et commentaires prenait une part parfois disproportionnée au regard de travaux de recherche 

originaux, ce qui n’est pas le cas il est vrai de l’axe 3 où l’importante activité de recherche se traduit dans des 

publications à comité de lecture. Contrairement aux affirmations apparues dans le projet (relatives notamment à 

l’axe 1), la dimension politiste et comparatiste cède le pas à des publications certes de qualité, mais plus classiques 

et « hexagonales ». 

Appréciation sur le rayonnement et l’attractivité académiques 

L’originalité des projets, la dimension pluri ou transdisciplinaire déjà évoquée, expliquent l’attractivité 

académique du CRLPC, dont les ambitions ici encore ne sont pas minces puisque l’objectif affiché est de faire de 

l’UMR un pôle de référence de la recherche en sciences sociales sur la Caraïbe et les Amériques.  

Cette unité est très visible en particulier grâce à sa participation au contrat de recherche ANR Prodidsdom 

(2011-2014) sur « les départements d’outre-mer entre proximité et distance : construction et politisation des 

frontières » et, dans le cadre du thème Sciences socio-économiques et humaines du 7e PCRD de la Commission 

européenne, au programme EURESCL Traite et esclavages, leurs abolitions et leurs héritages dans les histoires et 

identités européennes coordonné par un membre du Centre, le CRPLC ayant reçu le prix des Etoiles de l’Europe 

décerné par le Ministère de l’Enseignement Supérieur. L’UMR participe également au Labex Centre d’Étude de la 

Biodiversité Amazonienne (CEBA) depuis l’origine de celui-ci. 

Le CRPLC est particulièrement bien inséré dans les réseaux nationaux (liens avec l’UMR IODE de l’Université 

Rennes 1, participation aux activités du GIS-GRALE, dont le CRLPC depuis sa création anime les travaux relatifs aux 

Antilles et à la Guyane, du réseau chaire UNESCO, de la CEDECE, etc.) et internationaux, dans l’espace Caraïbe 

(participation régulière d’une partie de l’équipe aux congrès de la « Caribean Sudies Association » ou encore 

programme FASILD-Histoire et mémoires des immigrations en régions et dans les départements d’outre-mer 

programme certes achevé en 2008, mais qui a eu des retombées plus tardives notamment dans les relations 

régionales), mais aussi au-delà de la seule zone géographique. Ainsi, lors du dernier contrat, des partenariats 

particulièrement prometteurs ont été noués. A cet égard, le CRPLC a été séléctionné par l’Ambassade de France aux 

Etats-Unis et la Fondation Andrew Mellon pour être bénéficiaire du programme Partner University Fund qui lui permet 

d’entretenir pendant trois ans des échanges scientifiques avec des universités réputées des Etats-Unis :  la Florida 

International University (Miami), la Northeastern University (Boston) et l’Université de Pennsylvanie (Philadelphie). 

Ce rayonnement peut toutefois encore quelque peu pâtir d’une trop grande  prévalence du français dans les 

publications. La perspective d’un plus grand développement des relations internationales de l’unité doit passer, dans 

le prochain contrat, par une montée en puissance de publications en anglais, en espagnol, en portugais.  

Appréciation sur l’interaction avec l’environnement social, économique et culturel 

L’insertion dans les milieux économiques, sociaux et culturels des territoires concernés est remarquable. Il est 

vrai que les problématiques développées par le CRPLC sont en phase, et ce n’est bien sûr nullement le fait du hasard, 

avec les préoccupations de son environnement politique, social et culturel. Qu’il s’agisse de la question 

institutionnelle avec les mutations en cours, notamment en Martinique et en Guyane, ou de la prégnance de la 

dimension historique dans les rapports socio-culturels. L’une des véritables réussites de l’unité qui se situe au niveau 

local, est sa visibilité médiatique, celle-ci intervenant, à titre d’exemple, lors des conférences ouvertes à un large 

public et organisées de manière régulière. L’organisation de manifestations à caractère culturel est également à 
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mettre à son crédit. Des partenariats ont été aussi noués avec des organismes non académiques dont la meilleure 

illustration peut être fournie par la collaboration avec le bureau d’études impact-mer. De nombreuses expertises sont 

également sollicitées, par les collectivités publiques notamment. Des partenariats avec l’Agence régionale de 

l’amélioration des relations du travail en Guadeloupe (ARACT) ont également été noués. D’autres l’ont été avec le 

pôle de compétitivité Synergites en Guadeloupe et avec le Centre national du machinisme agricole, du génie rural et 

des eaux et forêts (CEMAGREF) devenu depuis février 2012 Institut de recherche en sciences et technologies pour 

l’environnement et l’agriculture (IRSTEA). 

Appréciation sur l’organisation et la vie de l’unité 

Le CRPLC est une unité nombreuse et structurée. Elle est aussi fortement pilotée par une direction 

incontestablement dynamique qui s’efforce de remédier aux inconvénients d’une implantation sur trois sites en 

recourant régulièrement à des conférences téléphoniques et à des visio-conférences ; pour ces dernières, une salle à 

été équipée à la Martinique, une autre est en train de l’être à la Guadeloupe. Il semble toutefois, bien qu’il y ait 

présence et activité sur les trois sites, que l’activité soit principalement concentrée sur le pôle martiniquais.  

Les réunions du conseil de l’unité, qui regroupe quinze enseignants chercheurs et chercheurs ainsi que deux 

doctorants, se tiennent de manière régulière plusieurs fois par an. Cet organe est consulté sur toutes les questions 

touchant à la politique scientifique comme au fonctionnement de l’unité et à la gestion de ses ressources humaines. A 

été en outre mis en place, en cours de contrat,  une équipe de direction scientifique, composée des responsables et 

responsables adjoints des trois axes, réunie plus aisément et donc plus fréquemment par le directeur du CRPLC. Elle 

est chargée de mesurer l’état d’avancement des projets et de veiller à la cohérence globale de l’unité. Une 

assemblée générale est par ailleurs organisée une à deux fois par an en présence de chercheurs et d’enseignants-

chercheurs des trois sites. Des efforts de bonne gouvernance existent aussi dans l’animation des différents axes de 

l’unité et il est envisagé un nouveau dispositif d’allocation et de gestion des moyens aux responsables des différents 

axes pour leur donner davantage d’autonomie.  

Appréciation sur l’implication dans la formation par la recherche 

Bien que la formation à la recherche des étudiants varie selon les axes considérés et nonobstant le rôle joué 

par l’École Doctorale pluridisciplinaire n° 260  « Santé, environnement et Sociétés dans les Amériques » dans leur 

formation, laquelle comprend notamment l’organisation de séminaires, une réelle implication doit être constatée, y 

compris auprès des doctorants salariés dont plusieurs sont en fin de thèse et ont tenu à manifester leur présence et 

leur implication lors de la visite. Il apparaît d’ailleurs que la proportion importante de doctorants salariés (qui peut en 

partie s’expliquer par le fait que les contrats doctoraux sont loin de pouvoir financer toutes les poursuites en thèses), 

si elle se traduit par une durée de thèses prolongée fréquemment de deux à trois ans, ne conduit pas pour autant à 

des taux d’abandons excessifs. L’encadrement prend la forme de « tableaux noirs », auxquels sont conviés tous les 

doctorants, dans lesquels ils peuvent présenter des communications à partir de leurs travaux de thèse. Les doctorants 

sont également encouragés à participer aux diverses manifestations scientifiques. 

Une interface est également assurée avec les trois masters adossés au CRPLC : un master de droit public 

comportant deux parcours, l’un de recherche (« droit public fondamental), l’autre professionnel (droit et 

administration des collectivités territoriales), un master de science politique avec un parcours recherche « politique 

comparée, société et développement », l’autre professionnel « coopération internationale et développement et un 

master « mention « sciences de l’information et de la communication » ainsi qu’avec le master conjoint « Etudes 

politiques et coopération internationale » institué dans le cadre du partenariat entre l’UAG, l’IEP de Bordeaux et 

l’Université des West Indies (Jamaïque). Les travaux de recherche sur l’axe n° 1, plus particulièrement ceux qui 

portent sur l’administration locale et les réformes territoriales, nourrissent les enseignements de master, surtout les 

séminaires. 

Appréciation sur la stratégie et le projet à cinq ans 

Compte tenu du faible nombre actuel de publications dans l’axe 2 et de ses limites mal déterminées avec l’axe 

1, un recentrage des recherches du centre sur deux axes est annoncé et s’avère tout à fait pertinent : axe 

Gouvernance, développement et relations internationales de l’espace caraïbe-Amériques (GDRIECA) et axe Frontières 

dans la Caraïbe, appartenances, esclavage(s), genre (FdC). De même, l’émergence d’une équipe expérimentale et 

très pluridisciplinaire sur la thématique environnementale montée dans le cadre d’un Labex porté par de jeunes 

chercheurs est bienvenue. Par ailleurs, conscience a été prise de l’effort à accomplir pour des publications dans des 

langues étrangères (anglais, espagnol portugais). Il n’en demeure pas moins que le départ programmé récent et 

devant intervenir à moins d’une année du pôle guyanais de l’université peut interroger sur la faisabilité ou le devenir 
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de certains de ces projets. Même s’il est encore trop tôt pour en prévoir ou déceler les conséquences, il est évident,  

(et c’est un sentiment fortement exprimé par l’ensemble des membres de l’unité) que l’émergence d’une université 

propre à la Guyane ouvre, pour le CRPLC qui est implanté aussi à Cayenne, une période d’incertitudes.  
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4  Déroulement de la visite 

Dates de la visite 

Début :  lundi 10 février 2014 à 08h30  

Fin :    mardi 11 février 2014 à 16h00   

 

Lieu de la visite 

Institution :   Université Antilles Guyane  

Adresse :    Campus de Fouillole, Pointe-à-Pitre, Guadeloupe 

Deuxième site éventuel 

Institution :   Université Antilles Guyane   

Adresse :   Campus de Schoelcher,  Martinique 

 

Locaux spécifiques visités :  

Locaux de l’UMR sur le site de la Martinique 

Déroulement ou programme de visite 

 

Les rencontres ayant trait à l’UMR CRPLC ont fait partie des visites des unités de recherche en droit et en 

science politique de l’UAG effectuées par les comités d’experts présidés par M. Gilbert ORSONI les 10 et 11 février 

2014. 

Lundi 10 février 

Matin (campus de la Fouillole, Pointe-à-Pitre) 

09h00-10h15   Rencontre avec Mme Marie-Ange ARSÈNE, vice-présidente du Conseil 

Scientifique de l’Université des Antilles et de la Guyane et Mme Jacqueline 

ABAUL, directrice de l’École Doctorale n° 260 « Santé, environnement et 

Sociétés dans les Amériques » 

10h30-11h00    Visio-conférence avec M. RUGGIU (CNRS)  

Déplacement par avion du président du comité d’experts et du délégué scientifique de la Guadeloupe à la 

Martinique en début d’après-midi 

Après-midi (campus de Schoelcher, Martinique) 

17h30   Rencontre avec le personnel IATOS de l’UMR 8053 Centre de recherche sur 

les pouvoirs locaux dans la Caraïbe (CRPLC) 

18h00     Rencontre avec les doctorants de l'UMR 8053 CRPLC 
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Mardi 11 février (campus de Schoelcher Martinique) 

08h00-08h30    Réunion à huis clos du comité d’experts (par visio-conférence) 

08h30-10h30   Rencontre par visio-conférence entre le comité d’experts et les membres 

de l’UMR CRPLC : présentation de l’unité par son directeur. Échanges du 

comité d’experts avec le directeur et différents membres de l’unité. 

10h30-11h00    Réunion à huis clos du comité d’experts 

15h00-16h00   Rencontre entre M. Gilbert ORSONI, président du comité d’experts, et  Mme 

Corinne MENCE-CASTER, présidente de l’Université des Antilles et de la 

Guyane. 
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5  Observations générales des tutelles 
 

 

 






